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90 ans 
d’existence, 

d’expériences 
et d’exigences.  



Le Parti Communiste Français fête ses 90 ans  d’existence, 
90 ans d’expériences et d’exigences au service du peuple de France. 

Ces 90 ans furent riches, animés, militants, audacieux, avec des moments douloureux et des erreurs, mais
aussi des heures glorieuses. 

Ce sont 90 ans d’engagement avec celles et ceux qui veulent transformer ce monde ; engagement au service
des ouvriers, des salariés, de la jeunesse, des milieux populaires, engagement pour dépasser un système éco-
nomique, le capitalisme, qui fait mourir de malbouffe dans les pays développés et de malnutrition dans les
pays du sud, qui permet à quelques traders de mettre à mal les économies de pays entiers et qui détruit la
planète et les hommes au nom du profit et de l’argent ; engagement au service de la France que chantait Jean
Ferrat.  C’est cet engagement que nous entendons poursuivre aujourd’hui pour un nouveau siècle d’émanci-
pation.

Avec le Front de Gauche, le PCF souhaite écrire une nouvelle page de l’histoire de notre pays, une page aussi
belle que celles ouvertes en 1936, 1945 ou 1968, une page qui permette un progrès de civilisation.

Pour fêter cet anniversaire, la Fédération PCF du Puy-de-Dôme organise toute une semaine d’initiatives : une
expo permanente retraçant l’histoire de la fédération du PCF, 2 débats à l’Université Blaise Pascal, une pièce
de théâtre d’Howard Zinn et un banquet républicain en présence de Pierre LAURENT, secrétaire national du
PCF.

Cyril CINEUX
Secrétaire départemental
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Vendredi 7 octobre 2011
19H30 – 22H : Inauguration exposition - Fédération PCF du Puy-de-Dôme
Inauguration de l’exposition « Chronologie du PCF : 1920 – 2010 », en présence d’andré
LaJOINIE, et andré CHaSSaIGNE.  Expo permanente jusqu’au 14 octobre.

mardi 11 octobre 2011
20H30 : éâtre
« Karl marx, le retour » 
Une piéce d’Howard Zinn, mise en scène et interprétée par la Compagnie Ivan morane à la
Maison de la culture et des Congrès – Clermont-Ferrand - 12€

Jeudi 13 octobre 2011
20H – 22H30 : Débat
« Le communisme est-il un projet d’avenir ? » avec Pierrick ANNOOT, Henri MALBERG,
Christian GODIN et Serge WOLIKOW, à l’Université Blaise Pascal - UFR Lettres - Amphi 2.
En partenariat avec les Amis de l’Huma.

Samedi 15 octobre 2011 

15H - 17H : Débat
« marx, Lénine, Gramsci, Jaurès : réflexions sur l’actualité de leurs pensées » avec
Bruno ANTONINI et André TOSEL à l’Université Blaise Pascal - UFR Lettres - Amphi 1. 
En partenariat avec les Amis de l’Huma.

Dimanche 16 octobre 2011

11H - 16H : Banquet républicain 
Salle du Galion à Gerzat. Inscription avant le 10/10.
Menu auvergnat avec café et 1/4 de vin compris - 16€
16H - 18H : Dédicaces
De Pierre LAURENT, Le Nouveau pari communiste, et 
André CHASSAIGNE, Pour Une terre commune

Pass éâtre et

Banquet : 25€
Tel : 04 73 24 14 17

pcf63@wanadoo.fr



Vendredi 7 octobre 2011
19H30 – 22H : Inauguration exposition - Fédération PCF du Puy-de-Dôme
Inauguration de l’exposition :

« Chronologie du PCF : 1920 – 2010 »
en présence d’andré LaJOINIE, et andré CHaSSaIGNE.  Expo permanente jusqu’au 14 octobre.



mardi 11 octobre 2011
20H30 : éâtre

« Karl marx, le retour » 
Une piéce d’Howard Zinn, mise en scène et interprétée par la Compagnie Ivan morane à la Maison de la culture et des Congrès

Clermont-Ferrand - 12€

Howard Zinn écrit dans son avant-propos : “ J’ai écrit cette pièce à une période où l’effondrement de l’Union Soviétique
générait une liesse quasi universelle: non seulement l’ennemi était mort, mais les idées du marxisme étaient discré-
ditées […] Je voulais montrer un Marx furieux que ses conceptions aient été déformées jusqu’à être identifiées aux

cruautés staliniennes […] Je souhaite que cette pièce n’éclaire pas seulement Marx et son temps mais également notre époque
et la place que nous y avons.”

Zinn imagine que Marx a obtenu le droit de revenir aujourd’hui sur terre afin de laver son nom, de convaincre le monde que
ses véritables idées ont été totalement dévoyées au XXème siècle, et que l’on a grandement besoin de lui en ces temps. Ivan
Morane a alors pensé que le personnage qui arrivait sur scène pouvait en effet être Karl Marx, mais aussi peut-être un curieux
clochard qui s’adresse aux passants et se prend pour Marx… 

Howard Zinn naît en 1922 de parents juifs émigrés d’Autriche. La
famille est pauvre et vit dans le quartier misérable de Brooklyn.
Adolescent il lit tout ce qui lui tombe sous la main et en particulier
l’oeuvre de Dickens, Les raisins de la colère de Steinbeck ; et plus
tard les livres de critiques sociales d’Upton Sinclair et le roman
pacifiste de Dalton Trumbo, Johnny Got his Gun, qui lui fait
éprouver une sainte horreur de la guerre. Assurément marxiste et
antifasciste, il fera plusieurs fois l’expérience des brutalités poli-
cières lors des manifestations antifascistes auxquelles il participe
dans son adolescence. À 19 ans il entre comme soudeur sur le
chantier naval de Brooklyn, où il tente avec quelques camarades
de créer un syndicat. En 1943, âgé de 21 ans, il s’engage dans l’US
Air Force malgré sa haine viscérale de la guerre. Un engagement
que les raids qu’il effectue sur l’Europe dans les bombardiers de
l’US Air Force devait remettre complètement en question.

De retour aux USA il bénéficiera du « GI Bill », qui accordait une
bourse d’études supérieures à tout ancien combattant. Il entre-
prend donc des études d’histoire tout en continuant de travailler
comme manutentionnaire. Il obtient un doctorat en philosophie
de l’université de Columbia et enseigne ensuite, à partir de 1956,
dans un collège noir à Atlanta, dans le Sud profond. Il est alors
aux premières lignes du mouvement des droits civiques, dans le-
quel il s’implique totalement aux côtés de ses étudiants et de ses
collègues noirs. Puis c’est Boston et le mouvement contre la guerre
du Vietnam dans les années 1960–1970. Plusieurs fois arrêté pour
sa participation au mouvement il ne cessera pas jusqu’aux années
1980 de témoigner devant les tribunaux du bien fondé des luttes
sociales.

Aujourd’hui professeur émérite à l’université de Boston, Zinn a
reçu les prix de la Lannan Foundation Literary for Nonfiction et
de l’Eugene V. Debs pour l’ensemble de sonoeuvre et, en France,
le prix des Amis duMonde diplomatique en 2003 pour Une his-
toire populaire des États-Unis.

HOWaRD ZINN 
Eléments biographiques KaRL maRX 1818 - 1883 

Philosophe, économiste etmilitant politique alle-
mand. Karl Marx débute par une activité de journa-
liste dans la Gazette rhénane. Il se trouve au carrefour
de la philosophie allemande (Hegel, Feuerbach), du
socialisme utopique français (Saint-Simon, Fourier)
et de l'économie politique britannique (Smith, Ri-
cardo). Sa doctrine philosophique part de l'homme
comme être agissant et non comme être
pensant.

Karl Marx développe une philosophie basée sur la
lutte des classes qui est le moteur de l'histoire. Le ma-
térialisme dialectique se caractérise par le primat de
l'histoire (tout évolue), le progrès venant de contra-
dictions résolues, l'action réciproque des choses les
unes sur les autres, le progrès par bonds, par crises
brusques et soudaines (révolutions).

Passant de la théorie à la pratique, KarlMarx crée avec
Engels la Ligue des communistes en 1847 et rédige
avec lui le Manifeste du parti communiste. 
Après l'échec de la Révolution allemande en 1848, il
s'exile à Londres où il mène en parallèle son activité
militante (animation de la première Internationa-
leOuvrière ) et la rédaction de son oeuvre majeure, Le
Capital, qu'il laisse inachevée.

Karl Marx a vécu dans la pauvreté et a été soutenu fi-
nancièrement par son ami Engels. Ses théories ont
été reprises après sa mort sous une forme dogma-
tique, le marxisme.



Jeudi 13 octobre 2011
20H – 22H30 : Débat

« Le communisme est-il un projet d’avenir ? »
avec Pierric ANNOOT, Henri MALBERG, Christian GODIN et Serge WOLIKOW, 
à l’Université Blaise Pascal - UFR Lettres - Amphi 2. En partenariat avec les Amis de l’Huma.

La chronologie de ce temps commence en France en décembre 1920 où, au Congrès de Tours, une majorité, c’est le seul
cas au monde, des membres du Parti Socialiste fonde un nouveau parti, communiste celui-là. Mais il y a un avant cet
an 0. On y croise les montagnards de la Révolution française, les égaux de Babeuf, les socialistes di XIXème siècle, les

communards, … On y tourne des pages héroïques, passionnées, tendres, sanglantes, terrifiantes aussi. L’espérance du com-
munisme a parfois tourné au cauchemar. Des générations entières s’y sont vouées, creuset où se fondaient le rêve soviétique
et la rébellion française, une paysannerie héritière des jacqueries et la classe ouvrière des centres urbains, la jeunesse sortie
exsangue des tranchées et des intellectuels qui se retrouvaient dans la formule d’André Breton : « « Transformer le monde »
pour Marx, « changer la vie » pour Rimbaud, ces deux mots d’ordre pour nous n’en font qu’un ». 

Et les surréalistes secouant la littérature française, les peintres donnant à voir de nouvelles facettes du monde comme Picasso,
les photographes interrogeant le monde se retrouvaient dans ce que l’historien Marc Lazar appelle le « communisme, passion
française » et qui prend place dans un plus vaste tableau mondial. Le mot recouvre tant de choses : des luttes obstinées et
quotidiennes, des régimes à la faillite éclatante, une ambition prométhéenne, une idéologie parfois ossifiée, des trésors de
courage …

Tout cela pourrait se conjuguer qu’au passé si la frénésie de la finance et du profit, la privatisation des énergies humaines ne
menaçaient pas de conduire l’humanité à sa perte, si l’impératif de mettre en commun les savoirs, les pouvoirs et les avoirs
vitaux ne se frayait pas un chemin au cœur des enjeux contemporains. La guerre de chacun contre tous s’avère une impasse
qui empoisonne l’environnement et gâche les ressources humaines. Jean Jaurès déjà s’inquiétait : « C’est un régime barbare
de défiance, de ruse, de haine, de violence, qui prévaut encore. » Et fixait pour but « la réalisation de l’humanité ». 

Quel sera la suite de ce communisme au long cours, avec ses sources vives, ses débordements et ses assè-
chements ? La fédération PCF du Puy-de-Dôme s’ouvre, avec ce débat et au quotidien, aux regards, aux
points de vue et aux confrontations avec :  

Pierric ANNOOT
secrétaire général du Mouvement jeunes communistes de France (MJCF).

Henri MALBERG
Henri Malberg a adhéré au Parti communiste à la libération de la France. Jeune communiste, il a participé aux combats
pour le Vietnam, pour l'indépendance de l'Algérie. Dirigeant du Pcf, Secrétaire de la fédération du Pcf-Paris, Conseiller de
Paris, il est également un homme de presse écrite. Il fut à la tête de deux magazines de référence : l'hebdo France-Nouvelle
ainsi que le magazine Regards.

Christian GODIN
Agrégé de philosophie. Maître de conférences à l'Université Blaise Pascal de Clermont-Ferrand (en 2006).

Serge WOLIKOW
Licencié de philosophie en 1966, agrégé d'histoire en 1968, il est professeur dans le secondaire de 1968 à 1991. Docteur
d’État1, il enseigne l'histoire contemporaine à l'université de Bourgogne à partir de 1991. À la fin des années 1970, il mène
des recherches sur l’histoire politique du mouvement ouvrier, en se focalisant sur l’histoire de la pensée économique et sur
l'histoire des organisations politiques (socialistes et communistes) et syndicales dans la période de l’entre-deux-guerres. Il a
également participé à des projets de recherche sur l’histoire de la Résistance et la prosopographie des militants du mouvement
ouvrier. Il est un des experts français du Conseil international des archives, engagé dans un vaste programme de recherches
sur les archives du XXe siècle (archives du communisme, des organisations politiques, du vin et du monde viticole et de la
recherche en sciences humaines et sociales).Il dirige la Maison des sciences de l'homme (MSH) de Dijon, dont il est l'un des
initiateurs. Il est également président du réseau des MSH.



Samedi 15 octobre 2011 

15H - 17H : Débat

« marx, Lénine, Gramsci, Jaurès : 
réflexions sur l’actualité de leurs pensées » 

avec Bruno ANTONINI et André TOSEL à l’Université Blaise Pascal - UFR Lettres - Amphi 1. 
En partenariat avec les Amis de l’Huma.

André TOSEL

André Tosel est philosophe à l’université de Nice. Il a obtenu l’agrégation de philosophie
en 1965 et en 1982 un doctorat d'état de philosophie à l'université de Paris I. De 1982 à
1988, il est vice-président de l'université de Nice. Il devient professeur à l'université de
Paris I-Sorbonne en 1995 puis membre du conseil de gestion de l'UFR Lettres, Arts et
sciences humaines de l'université de Nice-Sophia Antipolis en 2002. André Tosel est spé-
cialiste de philosophie politique. Il a travaillé sur Spinoza, Hegel, Marx et plusieurs philo-
sophies marxistes. Ses travaux portent sur la rationalité moderne, ainsi que sur les
philosophies de la mondialisation. André Tosel est membre de la société française de Phi-
losophie et vice-président de la société Hegel-Marx pour l'étude de la pensée dialectique et
critique. Il a écrit de nombreux articles dans des revues nationales et internationales. Il est
l'auteur de plusieurs ouvrages dont :
- Marx et sa critique de la politique, en collaboration avec Cesare Luporini et Etienne Bali-
bar, Paris, 1979
- Vers une refondation en philosophie marxiste, Editions Sociales (Collection Terrains)
Paris, 1984
- L'esprit de scission : études sur Marx, Gramsci, Lukács, Presses Universitaires Franc-Com-
toises, 1991
- Etudes sur Marx (et Engels), Kimé, 1998
- Le marxisme du XXème siècle, 2009

Sous l’effet des interrogations liées à l’ampleur de la crise mondiale (économie – financière – idéologique - politique –
sens des valeurs), mais aussi des difficultés rencontrées par les tenants de l’émancipation et de la transformation sociale
pour y répondre, on assiste à un retour de Marx, Jaurès, Lénine, Gramsci, dans le débat intellectuel, social. 

Avec ce débat nous voulons  revisiter les grandes œuvres et doctrines du socialisme, du communisme et de l’écologie ouvrant
des voies nouvelles d’organisation sociale fondées sur la justice, le développement et l’égalité. 

Bruno ANTONINI

Ancien instituteur dans le Tarn, Bruno Antonini est maintenant professeur de philosophie
au lycée Raspail et à l'Ecole Estienne à Paris. Il a soutenu sa thèse en 2002 à l'Université
de Paris I-Panthéon-Sorbonne. Son travail doctoral lui a valu d'être le lauréat 2003 du "
Prix Georges Bastide ", décerné par l'Académie des Sciences, Inscriptions et Belles-Lettres
de Toulouse. Il est l'auteur de plusieurs ouvrages dont :
- Etat et socialisme chez Jean Jaurès, l’Harmattan, 2004
- La propriété collective et les Services publics - Au Bord de l’eau - 2011



Dimanche 16 octobre 2011

BaNQUET REPUBLICaIN

11H - 16H : Banquet républicain 
Salle du Galion à Gerzat. Inscription avant le 10/10.
Menu auvergnat avec café et 1/4 de vin compris - 16€
16H - 18H : Dédicaces
De Pierre LAURENT, Le Nouveau pari communiste, et 
André CHASSAIGNE, Pour Une terre commune

André CHASSAIGNE

André Chassaigne est député du Puy-de-Dôme depuis 2002.
Très impliqué sur les questions environnementales et agricoles, ainsi que sur la défense des ser-
vices publics, il s’est fait connaître du grand public en 2008 comme l’auteur de l’amendement
252 au projet de loi sur les OGM, permettant d’en restreindre la culture dans les régions sous
labels de qualité, en particulier les productions AOC et bio. Tête de liste du Front de Gauche en
Auvergne lors des régionales de mars 2010, il a réalisé le meilleur résultat national de cette for-
mation. Il en est aujourd’hui une des figures emblématiques. « Pour une Terre commune » est
son premier essai, récit de la prise de conscience progressive d’un communiste face à l’importance
des questions environnementales. Avec cet ouvrage, nourri d’expériences vécues, André Chas-
saigne apporte sa réflexion pour que s’amplifient la prise de conscience et la mobilisation col-
lective. C’est aussi une contribution ouverte et argumentée à la construction de l’alternative à
gauche, où l’auteur, refusant ce qu’il appelle « l’illusion écologique libérale », propose une autre
voie, alliant l’écologie et le social, avec des pistes de réponses communes à ces deux urgences. 

Pierre LAURENT

Juin 2010, un nouveau visage prend la tête du PCF. Mais qui est Pierre Laurent ? Quel est
son projet ? L’accession du directeur de la rédaction de L’Humanité à ce poste est-elle le
signal d’un nouveau départ pour le PCF ? Pour la première fois, le secrétaire national du
PCF s’explique. Il détaille ce qu’il nomme « le nouveau pari communiste » pour le xxie siècle
et pourquoi, selon lui, dans un monde capitaliste en pleine crise, c’est une autre histoire
qui commence. Pierre Laurent dévoile le sens de son engagement et de sa vie. Il s’explique
sur le projet totalement renouvelé que le PCF veut proposer au pays pour redevenir la force
populaire et le grand parti national qui manque à la gauche. Il dit comment le PCF aborde
la présidentielle avec le Front de gauche, comment il conçoit ses relations avec Jean-Luc
Mélenchon, ses rapports avec le PS et les Verts. Il parle des transformations profondes
qu’il engage dans son parti. Un livre qui fera date pour comprendre la rénovation en cours
du communisme français.


